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_  Commence Aujourd'hui.
Voyez les vitrines de la "W

Célébré Maison de Modes.
39 RITE SPAL'KS.

AVIS
CHâBfGEHIENT DE DATE

La date depuis laquelle on po 
les plans et devis se rapportant à

urra voir

L’ECOuE D’INFANTERIE .
—A—

London, Ont.
est par les présentes changée à MARDI, le 
23 Mars courant, et la date de la réception 
des soumissions est resalée jusqu’à Mercre
di, T Avril prochain.

Par ordre.
A. GOBBIL,

Secrétaire.
Ministère des Travaux Publies, )

Ottawa, 12 Mars 1*86 $

Sirop des Enfants du Dr Goderro— 
Le seul sirop caimanI reconnu par 
la profession médicale. Prix 16c. 
ia bouteille. En Tente chas G. O. 
Datier et H. F. MacGarty, Ottawa

V

THEATdP ROYAL
Locataire et Direct. J. H. GILMOUK

L. HOWARD

semaine commençant

LUNDI, 15 MARS,
Trois pièces Différentes.

Lund', Mardi, Mercredi et matinée d'e>

“ MONTE CRISTO*
Jeudi et Vendredi soirs, et matinée de 

Samedi,

“Galley Slave”
Samedi soi1*,

“Streets of New-York,"
,Matinées : JEUDI et SAMEDI. 

Admission : 15 et 25 cts. Portes ouverte» 
à 1.30 p. m. Levée du rideau à 2.30 

Prix d’admission : 15, 20. 30 et 50 cta.

POUR LE TEMPS V

DU

CAREME SEULEMENT
Reduction extraordinaire ear 

tons les effets d’eplcerlee et 
sar le poisson spécialement»

Hareng frais, 15 cts. par doz.
Hareng salé, 15 cts. par doz.
Morue No. 1, 3 cts. par lb.
Saumon No. 1, 6 cts. par lb.
Maquereau, 15 ois. par doz.
Ifelaase, 10 cts. la pinte.
Sirop, 10 cts. la pinte.
Excellent thé, de 15 à 25 ets: par lb;

A la Maison d’Enarme»
Coin des rues Dalkousie et Murray.

N. A. BAVARD, Prop.

fi i

Articles de Modes
LA CRANJE

W. A. ARM0UH
Manufacturier et Importatenr

MOULURES POUR ENCADREMENT
D’IMAGES, M.HOIRS,

(Glaces de fabrique allemande et anglaise)
TiHeanx à l'huile Anglais, Fran

çais et Allemands,
Aussi, toutes sortes de Peintures, 

Cadres en peluche, et de canevas 
pour tableaux.

LES MARCHANDISES SONT TEN
DUES PAYABLES TANT LA 

SEMAINE OU LE MOIS.
IMAGES ENCADREES AU PRIX DES 

MANUFACTURES.

Venez me faire une visite,
eparffnrrnz an m 
10 S 25 pur cent.

N. B.—Je vendrai aux marchands les ^ 
moulures, cadres, peintures, miroirs, cane
vas pour tableaux et toutes les plus ré- 
centos nouveautés du commerce de pein
tures aux prix de Montréal et Toronto.

W. A. ARMOUR,
482 rue Niiaaex.

“ v. il); Je recommande avant 
“ toutes choses qu'on fasse des sup- 
“ plications, des prières, des de- 
“ mandes, des actions de grâce 
“ pour tous les hommes ” (Ti- 
moth. il t). Les fidèles des pre 
raiers siècles suivirent ces avis : 
en les suivant,ils sauvèrent et con 
vertirent le monde ; ils inauguré, 
reut pour le genre humain l’ère de 
grandeur et de civilisation que le 
Fils de Dieu lui a apportées. Que 
nos prières égalent en valeur celles 
de nos ancêtres, alia que la Bonté 
souveraine les couronne d’un sem
blable succès. C’est sous la pro
tection de Marie que nous devons 
nous approcher du trône de la mi
séricorde, redisant son très Saint 
Rosaires, méditant les mystères de 
son Divin Fils, tous unis dans une 
même Supplication et dans les 
liens intimes de la charité.

Ces moyens de salut public, pro
posés par le Pape, entrent comme 
conditions dans la faveur insigne 
qu’il accorde, en forme de jubilé, à 
tous les fidèles de l’uu et de l’autre 
seie, savoir, l’indulgence de tous 
leurs péchés. Pour gagner cette 
indulgence aussi precieuse que 
solennelle, il faut accomplir les 

i vantes :
lo. Faire “ six visites” aux égli

ses designées par l’Ordinaire de 
chaque diocèse, et y prier chaque 
fois selon les intentions du Souve
rain Pontife ;

2o. Observer deux jours de mai
gre strict avec jeûne ;

3o Donner pour 
vre tendant à l'accroissement vt à 
la propagation de la foi, une con
tribution en rapport avec ses facul 
tés et déterminée avec i’avis du 
confesseur ;

4o. Recevoir dignement le.- sacre
ments de Pénitence et d’Eucharistie

(A continuer)

Alexander Cochrane, aubergiste 
de Moorwood près de Russell est 
mort après quelques heures de 
maladie du coeur. Il laisse 
femme et dix jeunes enfants.

Samedi après midi, rue Dalhou- 
sie, vis-à vis chez M. Dazé, made
moiselle Mallins, une jeune fille de 
doute ans, a été frappée et renver
sée par une voiture à deux chevaux 
montée par quatre personnes. La 
pauvre enfant a reçu une large 
blessure à la tête, mats elle n’a pas 
p rdu connaissance. Le Dr. Voli- 
gny lui a prodigué ses soins et elle 
est en bonne voie de guérison.

“ Ecriture ; elle élève la voix au 
“ au milieu des foules, dans les 
“ places publiques et elle s’écrie :
*• jusques à quand les insensés con- 
“ voileront ils les choses nuisibles ?
“ jusques à quand les imprudents 
“ auront ils la science en aversion ?
“ (Prov. I, 20, 22). La Sagesse parle

à ces hommes dépourvus de 
“ sens : Venez, leur dit-elle, nour- 
“ rissez vous de mon pain, et buvez 
“ le vin que j’ai préparé pour 
“ vous.” (Prov. ix, 4—5).

Mû par cette même sagesse, le 
l’are nous redit à tous de nous 
ranimer dans la foi, dans les vertus 
de notre vocation, dans la pratique 
assidue d’une instante prière. Pour 
nous y engager plus efficacement, 
il ouvre les trésors célestes dont la 
dispensation lui a été confiée ; il 
fait annoncer aux hommes de 
bonne volonté la bonne nouvelle, 
neuve.le de joie, de paix et de 
réconciliation, afin que, touchés et 
émus en leur cœur, iis elèvent 

plus d'ensemlLe et d’ardeur 
leurs vœux et leurs regards vers le 
ciel, afin qu’ils fassent de plus 
dignes fruits de pénitence et qu’ils 
deviennent, eu fait comme en pa
role, de cœur comme d’esprit, 
disciples plus fidèles d'un Dieu 
crucifié pour le salut et la restau
ration de tout le genre humain.
Pour la Iroisieme fois, le Saint 
Père, par une encyclique du 22 
décembre 1885, annonce un jubilé 
general à tous les fidèles répandus 
jic ju’aui confins des deux hémis
phères. Dans ce touchant docu
ment, il nous expose son dessein 
avec les motifs qui lui font adspter 
une fois de plus cette grande me 

: il nous fait part en même 
temps de ses graves préoccupations, 
de ses sujets jde tristesse et de ses 
motifs d’espérance.

Arrêtons nous, N. T. G. F., à con
sidérer l’œuvre du Pontife : elle se 
résume à diriger les hommes â 
travers les orages de la vie jusqu’au 
port du salut éternel. Or, pour 
arriver à ce terme, lous ont à rem
plir deux obligations capitales : 
croire à la parole de Dieu et prati 
quer sa loi sainte, ce dont la grâce 
de Jésus-Christ seule peut les ren
dre c.-pables.

“ La foi, dit le Concile de Trente,
*• est pour l'homme le commen 
“ cernent du salut, elle est le fon- 
“ dament et la racine de toute jus- 
“ tification ; sans elle il est impossi- 
“ ble de plaire à Dieu et d’obtenir 
“ place oanni ses enfants.” (Sess.
6e, ch. 8). Cette foi qui éclaire, 
purifie et sauve, débute en nous 
élevant à la science des choses 
surnaturelles, science d'un prix 
infini et que les fidèles en 
fants de Dieu possèdent seuls en 
partage. C’est cette science su
blime que le Vicaire de Jésus Christ 
a charge et mission d’enseigner à 
travers chaque époque à tout l’en
semble des peuples. Léon XIII a 
rempli cette haute fonction avec 
une supériorité digne de la mé
moire des siècles. Ses savantes 
Encycliques, brillantes de clarté et 
pleines de vigueur, ont été portées 
eu toutes les langues, à toutes les 
nalions de l’univers : ayant en elles 
une autorité invincible, elles se Le salut, voilà le terme à atteln-
sont imposées aux plus fiers poten- dre. Quels sont les moyens ? Le
tats, aux monarques, à tous les Pace nous les indique : c’est de
chefs des peuples, partout menacés; méditer la parole divine, c'est de
elles ont fait taire les audaces in- la pratiquer, c’est d'implorer le 
sensées d'une science orgueilleuse secours de la grâce et de la rece- 
et réprimé ses écarts ; elles ont fait voir par les saci ements • autant de 
au peuple fidèle les plus pressants bénédictions que le jubilé répand 
appels ; elles ont exposé à tous les sur le monde avec une abondance 
seules solutions vraies, sûres et plus qu’ordinaire. Le Pape prescril 
possibles de chacune des grandes qu’on prêche avec une force non- 
questions qui agitent présentement velle la parole de Dieu ; qu’on 
les sociétés humaines et les ébran- prêche surtout la pénitence : la 
lent jusqu’en leurs fondements. pénitence du corps, le jeûne et

Ainsi le suprême Précepteur dus l’abstinence ; la pénitence du cœur, 
peuples leur a appris à tous ce la fuite du mal, la répression des 
qu’ils ont à croire et ce passions et s’il prescrit qu’on prê- 
qu'i s ont à faire pour prévenir les che ces choses, c’est pour faire rap 
terribles dangers que chaque jour peler aux fidèles par leurs propres 
leur annonce et leur prépare. La pasteurs qu’ils ont à s’instruire de 
lumière luit er. tout lieu, même la loi évangélique, et qu’ils sont 
au sein des ténèbres ; “ Lux in étroitement obligés d’y conformer 
“ tenebris lucet, et lenebræ eum non leur vie, même en ce qu’il y a de 
“ comprehenderunt." (Jean 1, 5). plus pénible, et quelle que soi! ia 
Malheur à eux qui ne voudront mollesse d’un siècle sensuel, affolé 
ni la comprendre ni la supporter, de jouissances et affamé de plrisirs. 
qui détourneront leurs oreilles de Le Pape veut aussi qu’on insiste 
la parole de vérité, de peur d’avoir beaucoup, auprès du peuple fidèle, 
à bien faire ; qui écouteront encore 8ur l’obligation très urgente où l'on 
les maîtres de l’erreur pour en se trouve aujourd’hui demultiplier 
suivre les voies au gré .de leurs je6 supplications, de persévérer 
désirs : NoU.il intelligere, ut bene tous les jours dans des prières fer- 
agerel tps. 34, v. 4) ; erit enim tem- Tenles Nos pères l’ont fait aux 
pus cum s-mam doetnnam non sush- ,0llr3 d* grandes calamités, et ils 
nebunt sed ad sua desidena coacer 0nl obtenu miséricorde et secours, 
vabunl sibi magistros prurientes au- je ^rfion avec l’assistance : le 
ribus ; et a vcrilale quidem audilum temps est venu pour nous de le 

rtent, ad fabulas autan conver- faire, comme eux, avec la môme 
tentur, (Il Timoth. IV, 3, 4). assiduité et avec la même force;

Le pere des chrétiens ne s'est pas nous serons aussi exaucés. Les 
contenté d’instruire les naiions de paroles divines qui nous prescrivent 
la terre ; il s’est efforcé d’amener l’indispensable devoir de prier, 
les siens à la pratique courageuse, nous garantissent en même temps 
fei me et exact de leurs devoirs Deux l’infaillible efficacité de la prière 
jubiles extraordinaires et universels humble, persévérante, faite au nom 
ont été déjà accordés et prêchés de Jésus-Christ : demandez, et vous 
dans ce but ; un grand ordre rehgi- recevrez, nous dit le saint Evangile, 
eux, voué à la pratique fervente de (Math. Vil, 7) ; “ tout ce que vous 
l’amour de Dieu et ae la pénitence, “ demanderez à mon Père en 
a été recommandé et proposé aux “ mon nom, je le ferai, (Jean 
fidèles pour modèle et pour règle, X1VU13|. L’apôtre écrivait aux pre- 
afin de ressusciter en chacun la grâ miens chrétiens : “que votre 
cede sa vocation toujours sainte. “ prière soitcontinuelle, (1 Thessal.

“ Je vous supplie, dit aussi l’apôtre, 
“ de marcher dignement dans la-Royal Stndio-

—______ BT ----------
“ vocation en laquelle vous êtes ap
pelés,” (Eph. IV, 1). Et comme 
l’homme laissé à lui même est im-

ti ne

SALLES BIT puissant pour le bien, à moins qu’il 
ne soit refait, soutenu et aidé par 
la divine grâce, et que ce don par
fait et ce secouisd'en Haut s’obtient 
par la prière, le saint Père, à plu
sieurs reprise, à rappelé fortement 
au monde catholique l’indispensa
ble devoir de la prière assidue et sa 
nécessité très grande dans les 
temps présents.

Enfin, après tant de leçons, d’ap
pels et d’efforts pour le salut com
mun, Léon XIII, cette fois encore, 
emploie en faveur de ses enfauls le 
moyen extraordinaire et très t-flica 
ce du jubilé. La fréquence du si 
grands remèdes nous indique asst z 
la profondeur des maux qui nous 
environnent, et elle nous dit avec 
quel soin il nous laut profiter de 
cette année de g’âce et de secours 
opportun : Ecce nunc lempus accepta- 
bile, ecce nunc dies salutis (11 Cor 
VJ, 2).

Dans le monde aujourd'hui, les 
vertus faiblissent ; les passions s’ir
ritent et s’enflamment ; l’erreur tra
vaille sans relâche à étendre son 
ombre de mort ; les flots des scan
dales vont en grossissant ; la foule 
des timides et des faux sages n’oseut 
plus même affirmer le vrai, loin 
d’avoir le courage de le sui
vre dans leur conduite ; des 
associations universelles, habi
les dans l'art et la science du mal, 
en imposent ail peuple, l’éloignent 
de Dieu, le poussent au désordre ai 
s'appliquent à lui ravir sa loi divine 
avec ses espérances immortelles.

Considérant cette situation la
mentable, le Pape veut encore 
avertir hautement, presser avec 
insistance chacun dus chrétiens de 
rentrer en lui-même et de prendre 
à cœur son salut ; il veut les aria 
cher à leurs préoccupations trop 
terrestres et diriger leurs aspira
tions vers un monde meilleur. 
Chacun venant à réformer sa pro
pre conduite, s’éloignant du vice, 
progressant en vertu, il en résul 
tera un renouvellement général : 
les institutions en seront amé
liorées aussi bien que les mœurs 
publiques ; les états, au très graud 
avantage de tous les citoyens, se 
rapprocheront de la vérité et des 
formes chrétiennes ; et les na ions, 
sur le penchant de leur ruine, 
pourront s’arrêter dans leur chûte, 
se relever de .leur affaissement et 
rentrer enfin dans la voie de la 
civilisation évangélique et du pro
grès véritable.

Tel est, N. T. C. F., le but du 
jubilé : le salut du monde parle 
salut de chacun, la conversion et 
l’amélioration des états et des peu 
pies par la conversion et l’amélio
ration de chaque chrétien, de cha
que citoyen. C’est là le grand 
mobile que nous propose le Pape 
lui même, afin de s'imuler notre 

durant l’année sainte qu’il 
nous accorde, nous ouvrant les tié- 
sors du ciel, afin que nous nous 
empressions de puiser aux 
de ia miséricorde.

98 Bue Wellington
Photographies Cabinet,

$2.00 la douzaine, et elles sont réellement 
bonnes.

----- :o:-----
Voyez nos Hareng salé, 15jts. la doz ,

chez N. A. Savard.Photographies de raquettenrs
Toute, sortes de Photographies exécu 

à de, P.ix qui conviennent à tous.
Morue No. 1, 3cts. la lb.

chez N. A. Savard.
CLes moulins de la Chaudière ont 
des commandes très considérables. 
M. M. Giver et Co. vont construire 
un nouveau moulin à scie qui cou
pera 30,000,000 de pieds de Dois par 
saison. M. Bronson va aussi établir 
un moulin à farine où cinq cents 
hommes trouveront de l’emploi.

M. E-monde, de medecine Hat et 
M. Strong, de Winnipeg, ont ache
té, dans ce district, plusieurs che
vaux destinés à l’élevage dans les 
territoires du Nord Ouest. Ils n’ont 
rien épargné pour se procurer les 
meilleurs animaux : un leur a coûté 
81500.

Le club Saint Hubert tiendra, le 
4 mai prochain, un concours de tir 
au pigeon, ouvert à tout le moud*. 
Un prix de mille piastres en or 
sera offert au gagnant. Les diffé
rents clubs profileront de l’occa 
sion pour former une association 
de tir de tout le Canada.

Avis aux personnes qui désirent 
le bon temps dans leur poche. Mon
tres Waltham en or ou argent, à 
grande réduction de prix, avec 
assortiment complet de joncs de 
mariage et Bijoux de différents 
genses, garantis tels qu’on les re
présente, sinon l’argent 
remis.

H. Norez, No 30 rue Rideau, 
porte voisine du London Chop 
House.

Avis aux Mânes—Le Sirop Cal
mant de Madame Winslow devrait 
toujours être employé lorsque les 
enfants font leurs dents. Il soulage 
tout de suite le petit être souffrant ; 
il produit un sommeil naturel, 
tranquille,en enlevant les douleurs 
de l’enfant, et le petin chérubin 
s’éveille aussi frais qu’un bouton 
de rose. Ce sirop est agréable au 
goût. R calme l’enfant, adoucit les 
gencives, chasse toute souffrante, 
éloigne les vents, régularise les 
intestins, et est le milleur remède 
connu pour la diarrhée provenant 
soit de ce que l’enfant fait ses dents, 
soit d’autre cause. Vingt-cinq cents 
la bouteille. Assurez vous, et de
mandez le “ Sirop Calmant de Ma
dame Winslow, ” et n’en prenez pas 
d’autre sorte.

les parties du Canada.De toutes

Cidres, Albums, Statue5, 
Ouvrages Japonais.

abat-jour
De fantaisie, faits à ordre, au plus 

court délai.
Tenez voir nos Curiosités Mécaniques.

avt g

œuvres su

i
Vis-à-vis les édifices du Parlement.

une bonne œu-MANDEMENT
DE

MGR. mKWJK D’OTTAWA
Publiant la lettre Encyclique 

concernant le Jubilé accordé par 
N. S. Pore le Pape Léon XIII, le 
22 décembre 1885.

.JOSEPH THOMAS DUHAMEL
Par la Miséricorde de Dieu et la 

Grâce du Saint Siège Apostolique, 
Evêque d’Ottawa, Assistant 

au Trône Pontifical, etc.
Au Clergé, aux Communautés Re 

ligieuses et aux Fidèles du dio
cèse d’Ottawa, salut et bénédic 
tion en Notre Seigneur.

Nos Très Chers Frères,

LE MONDE ET LA VILLE
seraDepuis janvier, plus de cinquan

te maisons ont été mises en cons
truction à Ottawa.

La Cour Suprême a entendu, sa
medi, la causejde Letourneux contre 
üansereau. M. Ben. Globensky re
présente l’appelant et M. Béique 
l’intimé.Le Vicaire de Jésus-Christ, sur 

qui repose l’immense responsabi
lité de la chrétienté tout entière, a, 
comme le Divin Maître, pour règle 
souveraine de son gouvernement 
cette consolante maxime : Hæc est 
voluntas. ..Patris, 
dédit mihi, non perdam ex eo (Jean 
VI, 39) ; c’est la volonté du Père 
“ céleste ” que ji ne perde lien de 
ce qu’il m’a donné.

A lui d’écarter les dangers ; à 
lui de confirmer ses frères dans 
la foi : confirma fralres luos (Luc. 
XXII, 32) ; à lui de guider l’armée 
chrétienne et d’indiquer le lieu et 
l'heure de la lutte et les armes 
qu’il convient d’adopter ; à lui de 
combattre le premier les ennemis 
de l’œuvre du Christ ; à lut d’or
donner, quand il le juge utile ou 
nécessaire, de remettre le glaive 
dans le fourreau: Mitle...gladiu n 
in vaginam (Jean XV11I, 11).

Le grand pape qui gouverne 
l’Eglise depuis huit aus, remplit 
avec autant de vigueur que de ma. 
jesté ce laborieux ministère. Il y 
travaille avec une infatigable ar 
deur : sentinelle vigilante, il si
gnale avec instance les périls qui 
menacent le monde de toutes parts; 
fort d’une force surnaturelle, il 
arrête les peuples marchant vers 
des al tme», et, s’ils le veulent et 
lVcoutent, il les empêchera d’y 
tomber ; père d’une paternité qui 
vient de Dieu, en même temps que 
Pontife infaillible, il offre à tous 
les meilleurs moyens de salut. 
Selon les desseins de la Providence 
éternelle, il emploie tons les se
cours humains que lui fournissent 
sa haute position, son esprit très 
vaste, sa science profonde des 
choses, son expérience consommée 
des affaires et des hommes ; mais 
il emploie bien plus encore les 
secours que la religion met i la 
disposition de son autorité suprême. 
Représentant du divin Précepteur, 
il enseigne aux chrétiens ce qu’ils 
ont à faire en nos jours, vu les cir
constances de temp<, qe pays, de 
conditions et de personnes ; il 
montre aux peuples et à leurs chefs 
ce qui peut ramener parmi eux la 
stabilité de l’ordre et assurer la 
concorde et la paix entre les cito
yens ; il fait briller à tous les 
regards l’incomparable flambeau 
de la science sociale éclairée par la 
foi. Chef de l’Eglise militante, il 
combat ouvertement les ennemis 
de l’état, ennemis aussi de la so 
ci été religieuse ; et sans que cet e 
sollicitude au dehors ralentisse 
zèle pour des intérêts plus intimes 
et non moins imrortants, il ne se 
lasse pas d’exhorter les âmes catho
liques, leur tenant le langage de 
la Divine Sagesse qui ne cesse de 
nous convier au festin des élus : 
“ La Sagesse répand ses enseigne- 
“ monts au dehors, dit la Sainte

Mêlasse, lOcts. la pinte,
chez N. A. Savard.

Vendredi, aux carrières de Me
chanics ville, un mineur nommé 
Mulette a été gravement blessé par 
l’explosion d’une mine

A une assemblée spéciale du con
seil de comté d’Ottawa, le 3h du 
courant, on décidera où construire 
le nouveau bureau d’enrêgistre- 
menu

Maquereau, 15cts. la doz.,
chez N. A. Savard.

Excellent thé de 15c. 25cts. la lb.
chez N. A. Savard.

ut omne quod

ardeur

Il y a foule à la neuvaine qui ss 
fait en l’honneur de Saint Jaseph, 
à l’église Ste Anne, à la messe de 
7jj heures. Chaque jour, un grand 
nombre de fidèles s’approchent de 
la table sainte.

Samedi soir, une assemblée po
litique convoquée par les liberaux 
a eu lieu à Metcalfe, comté de 
Russell. Des orateurs liberaux et 
conservateurs y ont pris la parole, 
entre autres MM les députés Lan- 
detkin, J. F. Lister, M. Dickinson et 
Landry (Kent.)

Allez au Restaurent International 
pour des huitres, côtelettes, steaks, 
et différents genres de gibier. J. W. 
Lancto, rue George.

sources AU BON MARCHE

Toujours en mains le meilleur 
choix de livres d’images, de Chape
lets de Statues, et d'article religieux 
vendus à bon marché chez

P. G. GUILLAUME,
455 Rue Sussex.

Nota.—Afin de faire place aux 
nouvelles marchandises du prin
temps, une réduction de dix par 
cent, sera faite sur toutes les achats 
d’objets de fantaisie.

COUR DE POLICE
(Présidence du juge O’Gara)

Wm McMarony, vente de boisson 
sans licence, acquitté.

E. Fitzgerald ivresse, acquitté.
John Beach, vol de 6 œufs et 

d’un flacon de cornichons,propriété 
de M. Shaw, 1 mois de prison.

Joseph Kilcores, assaut sur A. 
Bambrick, 820 d'amende et les frais.

John O’Brien, assaut sur Sophie 
Anson, 820 d’amende et les frais.

John Finnessey, assaut sur sa 
femme, cause retirée.

.Sirop, 10cts. la pinte,
chez N. A. Savard.

Samedi, a eu lieu, à Carleton 
Place, le Dème concours de tir 
pour ia médaille Ligowsky. M. W. 
L. Cameron de cette ville a été 
l’heureux gagnant.

Nous regrettons d’apprendre la 
mort subite arrivée hier, à Hull, 
du père de M. Hector Laflamme, 
de la maison Thériault et Laflamme 
de cette ville. En conséquence de 
cette mort, le magasin de eps mes
sieurs, sera fermé jusqu’à mercredi 
midi.

DECES
Hier, M. J. B. Laflamme, résidant rue 

lnkerman, Hull, est aôcédé subitement, à 
l'Age de 72 ans.

Ses funérailles auront lies mercredi 
matin. Le convoi funèbre partira de ia 
demeure du défont fc 8 hra.

Parents et amis sent priés d’y assister 
sans autre invitation.

M. Laurent Duhamel a immé
diatement besoin d’un bon boucher 
à qui il payera de bonnes gages. 
S’adresser à l’étai D. marché By.

40 pour cent d’économisé sur 
tout achat de hardes et tweeds que 
vous ferez chez P, H. Chabot du
rant le présent mois. Les citoyens 
d’Ottawa et des comtés environ
nante l’ont si bien compris, qu’ils 
n’ont cessé de se rendre en masse 
pour satisfaire leur bon goût en 
achetant ce qu’il y 
veau en tweeds, draps, etc.

Saumon No. 1, Gets, la lb.
chez N. A. Savatd.

nvr

Madame Thomas Byfleld
née DUMOUCHEL,

147 Rue Sparks Ottawa.son
a de plus nou-

Modes Parisiennes, dernier goût, grande 
variété de chapeaux d’été. Notre assorti
ment qui vient d’arriver et des plus com
mets.

Dame Thomas Byfleld.Hareng frais, IScts. la dot.,
chez N. A. Savard.
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